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La prostitution avait toujours suscité en Julien un mélange 

d'attraction et de répulsion. 11 se promettait bien de ne 
jamais faire appel aux services d'une «professionnelles pour 
se défouler sexuellement mais, au lieu de ça, à la fin de la journée, 

{finissait inéluctablement par prostituer sa propre main, en uni 
frénétique et soulageant va-et-vient . 

Un Jour enfin, il rencontra à la fac une fille qui consentit à 
l'écouter. Transpirant à grosses gouttes, mort de trac, Julien 
mit sur le tapis, comme si de rien n'était, les diverses manières 
de passer un bon week-end. Elle entra dans son jeu et ça se 
termina qu'ils décidèrent d'aller le samedi soir suivant au ciné. 
11 paya bien entendu les deux entrées — il ne voulait pas passer 
pour un pique-assiette —. et. en dépit de son réel désir de 
voir le film qu'ils avaient choisi, passa toute la durée de la 
projection à se demander s'il devait ou non passer son bras 
autour de ses épaules. 

Après la séance, ils allèrent boire un verre à une terrasse 
(là encore, il régala, gentleman jusqu'au bout), puis l'invita par- 
dessus le marché à diner. Le repas terminé, il régla l'entrée 
de la discothèque et toutes les consommations. Il n'avait pas 
l'intention de se déclarer ce soir même, car il ne voulait surtout 
pas qu'elle le prenne pour un profiteur, un refoulé ou un obsédé 
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sexuel. Ils regagnèrent finalement leurs pénates respecti 
vers les cinq tentes du matin (Julien la déposa en taxi 

va la course, bien entendu) et ils se promirent de se revoir 
le lendemain. 

En arrivant chez elle, elle constata qu'elle avait reçu le comix 
KISS comix du mois et se félicita de s'y être abonnée : elle 
n'aurait pu le recevoir à un meilleur moment. Elle le monta chez 
elle et se délecta de la lecture du dernier chapitre de «L'Antre 
de la terreur, Une série géniale et un scénar en béton ! 

Ce numéro contenait de nombreuses autres histoires de 
Belore, Igor et Boccère, Chiyoji, Tobalina, les nouvelles séries 
de Payà et Payà : «Politiquement Incorrect» et de Ferocius : 
< is Elle laissa son regard fiévreux s'attarder longuement, 
rempli d’une féroce exaltation, sur les courbes de Girl que, 
cette fois-ci, Taylor avait traitée en couleurs fabuleuses. « Diet» 
lui fournit le prétexte idéal d'un incomparable orgasme, qui la 

ss à son paroxysme et l'invita simultanément à songer à 
Fautre imbécile, qui n'avait pas osé poser la main sur elle une 
seule fois de toute la soirée, Et à cette manie qu'il avait de 
vouloir toujours tout payer, Bah, se dit-elle, il va sûrement 
me rappeler demain, pour me faire ce qu'il n'a pas osé me 
faire aujourd'hui. 

Mais Julien ne l'appela pas. Ni le lendemain ni les jours 
suivants, Il n'avait plus de frie pour la sortir : elle lui coûtait 


beaucoup trop cher. 
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atmosphère. quand tu 

\ tin 4 Voie une curiosité, dont 
‘on sent d'emblée qu'elle doit (dans 

le nez) son existence autant au goût 

de érotisme qu'à une certaine nostalgie 
de la Belle Époque, celle des photos 
en melon, moustaches 

en guidon de vélo, manchon, voilettes et 


sans pine ! Quasiment un fac-sir 
soigné jusque dans la typo et le choi 

des frs ambiances et des décors. 
Une reconstitution digne d'un Musée 
Grévin qui restera à jamais, hélas, 
fantasmatique ! “(.. ) En compagnie de 
Lewis Caroll et de Pierre Louÿs, 
Guillaume Lemarié siège, oulipien, au 
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minutieuse explor ‘cinéma 
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Gi à un autre Monstre Sacré du Film 

Cuité(Bon, je sais bien. aujourd'hui, tout 

éstoulte, et un film-eulte n'est | 

retiré de l'écran qu'il sort dé 
vidéo dans une colle 
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vrés ont hanté si 

obscures et n 

adolescentes, et les 

longtemps, longtemps, longtemps 
quelles poètes et les cinémas qui les 
projetaient (les mythiques Midi Minuit, 

: aires lieux du culte) 


nt dispa 
Souvenons-nous que le prem 
Jean Rolli: Amours Jaunes” (ex 
Le Poète Contumace), évoquait la vie d 

Histan Corbières, que les dialogues du 
tinéraire Marin 
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ément) ded 
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plus, achetez Monster bis. 
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du rythme. Un bref JA début qui en vaut un autre, et tous 
d'avant-goût és “La marquise sortit à cinq heures, 


EM Agenouillé devant elle, j'aperçois | 
dans le fond 
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du monde, On trouv la suite ass 
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de la nouve le courte € 
goût de tro 
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ur collerettes roses. 


Ste font penser à ces sifflets plats 
ébdémi-lune que l'on place entre la 
langue et 
La palais pour imiter Le chant des 
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ou de poèmes visuels en prose 
À la raie de mon cul, 

ai ouvre le t 
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sujet la 


m’avait donné l'impression qu’elle 
voulait flirter avec oise suis 
passablement timide et je n° pu 
m'empêcher de bégayer tout Êne 
de la ae 

le me is compte qu'entre 
deux battements de cils, elle levait 

yeux pour couler un 

Canne ï elll es il 

si elle craignait une irruption 
inopinée et dramatique. 

Lorsqu'elle eut terminé son 
verre, elle me pria de lui montrer sa 
chambre : 

— La dernière au fond du couloir: 

Sur ce, elle se retira. Avec un 
léger balancement des hanches qui 
faisait rouler son cul divin, moulé dans 
une jupe enfilée au chausse-pied ; le 
tout assorti d'un corsage, de talons 
aiguille et d’une coupe à la dernière 
mode. Aucune équation de la physique 
moderne n'aurait pu fournir une 
explication valable à la dynamique 
cinétique de ce cul. Il répondait très 
certainement à quelque loi magique, à 

tribal ancestral transmis 


da génération en génération dans un 
village dont les femmes avaient un cul 
splendide, Auparavant, alors que j'étais 
en train de lui expliquer la méthode 
pour disséquer une poule (chose que 
J'avais pris l'habitude de faire chaque 
fois que les clients recherchaient ma 
conversation... et chaque fois qu'il n’y 
avait pas de poule au pot au menu), je 
m'étais rendu compte que ses 
gonflaient son corsage comme le vent 
les voiles d'une frégate. Le bouton 
qu’elle n'avait pas pris la peine de 
‘boutonner me permettait de jouir d'une 
vue plongeante sur le vertigineux abîme 
de son décolleté. Une frustration dont 
la durée de vie fut éphémère. 


Cherchant sans nul doute à se 
relaxer et à se délasser après un voyage 
épuisant, la fille décida de prendre une 
douche, Elle jeta un œil dans la salle 
de bains de la chambre. Tout de blanc 
émaillée, la lampe qui était accrochée 
i ste au-de: du linteau de la porte 

‘éclairait par-derrière, la silhouettant 


En 


‘en ombre chinoise sur la i de 
à sale 


Plexiglas. Elle vérifia que la 
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de l'eau sur les parois de la baignoire, 
joint au Eu de vapeur qu'elle 
à la réconforter. Elle 


Ua le rideau de la douche 
etse à l'intérieur de la cabine. 
L'élément liquide glissait, À 
ses formes généreuses. S'emparant 
d'un petit morceau de savonnette, elle 
entreprit de se savonner lentement. 
Elle aimait se caresser, jouer entre ses 
seins, en tendrement les tétins. 
Elle adorait cette façon qu'ils avaient 
de pointer tout de suite, de durcir, La 
Rs de l'eau était la compagne fidèle 
de son excitation. Ses CE 
maîtres en cet exercice, ne tardèrent 
pas à vouloir exercer leur empire. Ils 
commencèrent par tirer les ns 
de l'extérieur ; opération qu'elle 

avec une intensité sans cesse croissante, 
Elle allait jusqu'à se faire souffrir, mais 
cette douce souffrance la rendait folle. 
Puis, de sa main droite, elle chercha 
les lèvres charnues de son con et les 
entrouvrit, tout en sondant son anus 
de l'index. Elle préférait s'empaler 
simultanément par les deux trous. Sa 
main gauche, cependant, ne cessait de 
stimuler alternativement les pointes 
de ses seins et son petit bouton. 

Elle aurait pu passer des heures 
à jouir ainsi. La seule chose qui la 
préoccupait, c'était ses petits cris. Ses 
gémissements de plaisir, qu'elle ne 
parvenait pas à contrôler, qu'elle était 
totalement incapable de réprimer. 

Mais qu'est-ce que ça peut bien 
faire, songeait-elle, On s’en branle. 11 
n'y a pas un rat dans cet hôtel de merde, 
Pas une seule bite à sucer. 

Le rideau s'ouvrit brutalement, 
dans une stridence bien peu harmonieuse 
et légèrement perturbante, Une 
silhouette sinistre, coiffée d'un chignon 


jou 
grand olisbos rouge de sa main droite, 
strié et à la pointe arrondie, qui paraissait 
mourir d'envie de se loger, comme une 
souris effrayée, d le premier trou 
‘enu. L'étrange personnage 
jupe et en enfila le pan dans 
la ceinture de son tablier, dévoilant son 
énorme verge tumescente, En 


dit 
Notre baigneuse poussa un 

hurlement. En té, Cétait pure 
convenance ; elle devait se 
dire que c'était ce AO re it d'el 
en pareil cas. À dire vrai, elle n'avait 
É la moindre intention de s' 

ce qui, inéluctablement, ne pouvait 
manquer de se produire. 


S'ap] t des deux mains à 
la RP le chercha à ras 
vrette, si cette stu 
Sroait Flace dans sa bouche menue. 
É la plus grande sera de 
le. 


personnage, qui ne s'attendait 
pas à tant de sollicitude. Quoi qu'il en 
soit, il ne s’en offusqua pas et, étendant 


son 
dans le premier orifice disponible, lui 
faisant longer la colonne Na de 
la baigneuse jusqu’à l'endroit où cette 
colonne vertébrale disparaissait. 

dernière 


cette 

ne put s'empêcher de mordre dans la 
chair qui la remplissait. Acte que 
l e interpréta comme 
la promesse d'une morsure plus 
Re qui le conduisit à retirer 
immédiatement son joujou d'entre ces 
lèvres impudentes. 

La femme fit alors montre d'une 
sorte de lassitude agacée. Déployant 
une autorité que son agresseur avait 
sous-estimée, elle le fit basculer sur le 
sol de la salle de bains et l'enfourcha, 
‘en même temps qu'elle s'autosodomisait. 
Devant une telle furia érotique, il ne 
restait plus à l'agresseur qu'à jouir, La 
femme, quelque peu dépitée, lui martela 
l'estomac pendant quelques minutes 
puis lui ouvrit le crâne avec le 
vibromasseur. Suite à quoi elle récupéra 
ses affaires et s'en alla. 

La douche ne cessait d'embuer 
toute la scène d'une épaisse vapeur. 
Le pédiluve absorbait avec sollicitude 
toute cette humidité. L'étrange 
personnage, pas encore totalement 
remis de la déprime post-coïtale, fixait 
le néant, Son regard se noya dans le 
pédiluve lequel, à son tour, se € 
dans un 
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(Dédié à Alfred, avec toute son 
admiration, et à Mel, avec gratitude) 
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et otre gagner ln cuphale, 
mais Qi cütisevé encore certaines 
habitués & les, J'abtoujôurs 
aimés r et, clepuik que je suis. 
onm'a fait étudiey Je sin dans-mon 
village. J'y suis résté' dé huità treize ans, 


puis, à compter de mes treize ans, j'ai 
commencé à étudier à mon propre compte. 


= Comment t'es-tu jen dans la 
BD ? Tu as débuté gré imple lecteur 
ou bien étais-tu déjà du Hire 4 
—Jene nel LL Taus de con 
sparadique, j'avais déja lu des illustrés 
quand ÿ étais petit maïs-sans grande 
assiduité. Je n'ai commencé à m'y intéresser 
Er D ie lorsque ont commencéà 
paraître ici É f) SUPER HUMOR, 
Puis FIBRRO » jui présentaient la 
nouvelle BD par C'est alors que 
j'ai constaté qu'on po Rhone dE les 
dessinées dont io et dessins étaient 
plus élaborés et plus intéressants, éncore 
que le dessin retenait plus spécialement 
mon attention. La revue FIERRO a 
organisé un concours pour débutants, 
auquel j'ai participé avec un ami et on à 
décroché une mention pour notre histoire 
complète, C'est comme ça que Ï ai publié 
mes premières histoires et que les portes 
s nt ouvertes, de sorte que j'ai continué 
ublier. 
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dé Pa rnal”, Le 


nous avions kejà réalisé deux x projets 
ensel 'etrious do 


gonnaître. De sorte ue el nous 
Contentions de bavanier des grandes li 

de la BD, qu'il éerivait en tenant compte 
de mes objections; et ‘éssayais ensuite 
de rester le plus fidète possible à son 
scénarios 


qu'inspire € genre de 

côté, le besoirt continu de restituer le corps 
huinain constitue pour le dessinateur que 
je suis üne activité passionnante, et 
nécessaire. 


—_ Quelle technique as-tu utilisée 
pour la ss en couleur du “Couvent 
mfernal” { Eat ce quelle l'a demandé 
Beaucoup de ton empe ? 
peinture à l'acrylique. Chaque 
chapitre éxigeait'entre un Mois et un mois 
et demi de travail. J'éssayais de mettre 
un peu de subtilité dans le maniement des 
couleurs et ça me retardait de façon 
inhabituelle ; ét je n'y parviens pas encore 
avec toute la facilité voulue, 


— Barreiro et toi, avez-vous 
une suite, ou bien avez-vous un autre 
projet en commun ? 

— Non, pour l'instant, nous n'avons 
encore rien envisagé de concret. 


— Pourquoi as-tu déc 
d'entreprendre une série telle que * 


en solitaire ? Serais-tu 
intéressé par le scénario ? 


En effet. J'ai entête 
que j'estime pouvoir faire 
partager de façon plus 


convaincante en écrivant moi- b 


même le scénario. J'ai toujours 


de quelques pages. «Diet est 
ma première histoire longue. 


-Encarnaciôn est 
jl d'une 


par le truchement de ta 
stenss 
genre de femme ? (sinon, 
est ton genre de femme ?) 
Reviendras-tu sur cette 
wenture ? 

— Oui, Encarnacion 
me plaît en raison directe 
des relations qu'ellé 
entretient avec sa féminité 

c'est exactement ée que 
je voulais montrer, 
pi sède une libido & 
forte et évidente, 
elle n’est pas tol 
consciente, el 
séduire les 
qu'ils l'aide 
connaître'et 
force qui 

Lorsque ça 

incarne en 

a mystér 
incommensurable 
de la nature: 

Je n'avais 


lui faire vivre 


comique, y co 
caricatures de 


critique du snobi 
minceur ? 
— Oui, bien! 


un prétexte pour 


une histoire se déroulant! 


une ambiance «glamou 
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— A ton avis, quels sont les 
auteurs qui t'ont le plus 


un auteur que tu aimes 


— L'influence la plus 
profonde est celle de Carlos 
ine, un illustrateur argentin. 
Les auteurs qui me plaisent 
le plus dans KISS sont Belore, 
Chiyoji, Tobalina et Mônica, 


— Quels sont tes projets 
dans un proche avenir ? 
Quelle est ta plus grande 
ambition artisti 


vaille 
actuellement à une nouvelle 
BD pour comix KISS comix. 
Pour l'instant, el ue 
(La 

nef des fous) Ma plus grande 
ambition sur le plan artistique 
d'améliorer toujours 

in qualité de mes 


préalables 
mme dans 


r jonietlæ BD d'auteur 
parcequielles Le donnent 
Süffisimmnt de jeu pour 


créer librement. 


ne penses-tu 
tellement de 


pas parvenu, 
u - 


ï cache un 

me plus général, celui 
déma stupéfaction devant le 
mystère de la sexualité 
féminine. 
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DE CHALET DE TES COPAINS. 


À BON! AUMOINS, LE GARDE MAN 
GER EST EN, NON E 


PouRQuOI REVENIR IC HOLMEE | NOUS £ D D'ENTENDS BIEN MESSIEURS MAS TA 
NY TROUVERONS PAS LE HOINDRE NOICE UM SOIRÉE D'AugOURD'HUI EST RÉSERVÉE 
PR SAS CRIONTRRURS RON ME, Û AUX SEULS MEMBRES ET LA MAISON RES - 
TERA FERMÉE POUR LE REGTE 
PE LA CLIENTÈLE 


PAG LA SBULE 
AFRÉOCaPR, DTA UNE SEMAINE. 

De WALPURGIS, À LA PLEINE 
LUE, ASTARTÉ VA RECEVOIR. 
ARTE SA PREMIÈRE 
IGNORAIS QU'UN è à CsRANoR? 

AQUE. POUVAIT AVOIR. f \ 


MEMBRES, COMME M Ne 
Cru PRIVÉ. #, \ 


EL 


Cerre VIERGE ,QUiGERT LE 
DIEU DES PAIBLES, GERA POSSÉDÉE 
PAR ASTARTÉ, PAR L'ENTREMISE DE 
SES FILS FAVORIS. 


DIEU \MPLISSANT NOUS PROCURE 
PLAISIR ÊT JOLISSANCE. OUEQU'A GA 
MORT ! 
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+: UN GUELCONQUE TRAUMA . 
HAINE COMPULGIVE 
ENVERS LES FEM- 
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CONCENTRE -Toi 


SUR LES MOUVE- 


MENTS DE MA 
MONTRE 


NENT LOURDES... LOURDES 
COMME DU PLOMB 


L S'EST PASGÉ 
CHOSE … DANS TON E. 
UNE CHOSE. Qui T'A PROFON- 
DÉMENT MARQUÉ … À JAMAIS! 


Gurert! 
RÉVEILLE Tor! 


FAUTE … GA 
FAUTE À ELLE. 


AUX BEAUX-ARTS.LE TEMPS 
LUI EST COMPTE, ET UNE 
PETITE SURPAISE 


ME RÉS 


MON ÉBAUCHE 


q ALLONS, ALLONS / 
C'EST LA TROISIÈME Fois 
QUE JE LE RÉPÈTE./C'EST 
A L'HEURE ÆU ASE -DÉJEU 


77 CE VIEUX 
CON ME FAIT HIER! 
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= 
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I 49 
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QUES RETOUCHES 
ET PEAUFINER 

NOTRE DESSIN! 
En, 


ENFIN LIBRE/SI LONGTEMPS = 
PRIVÉE DE SENSATIONS / LE LE PLAISIR 
SIMPLE PLAISIR DE RES f 


L'ami. JU VAS 
POUVOIR, M'ÉTUDIER 
À LOISIR, ON Wa TE 

PRÉPARER Pour 
CET EXAMEN. 


IÉS, NON 


ê 
eÈ 
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AUSSI AFFAMI 


BUFFET AUSSI 
BIEN GARNI,! 


N'EN RSASIONS 
PAS MOINS NOTRE 


ME 8LESSER PAR 
Tous LES DIEUX /QuEL 
(IE DE SE 


= 


VouaH! PAS MAL, POUR Son ÂGE, 
LA MEUF/ À CROIRE QU'ELLE 
ÉST EN caouTCHoUC, JEL- 


LEMENT ELLE EST 


Vig-Tu LAISSER on 
LVRE INACHEVÉE 2 CON Ÿ | 
EMPLE CENOIR JAROIN,  JN 


AOUUUUH ! © mon ox o- 
DÉLE, JE BACHOTERAI AUTANT 


( , t Qu'il LE FAUDRA. 
RES | 0 | ADUUH/ 
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ALT 


CHMÈRE SÉTOIE.ET 
DE NONEAU S'USTAUE, 
FÉNOMÈRE CU 


Oui ! oUu ! 
MAINTENANT / 


k OH, SANI / UNE UROLOGUE ET Oh, SANCERS, JE VIENS 
To hi TE ! UN DERMATO, LA SEULE DE ME SONENIR QU'UNE 
o à CHOSE Qui POURRAIT PROSTATE EN SOUFFRANCE 


Tr EN NOUS ÆUWIR, CE SONT M'AFTEND DANS MON C'ABANET 


CORPS UNIS | TA CHALEUR ! 


Ÿ LES MALADES VÉNÉ — 
TON OUR … / PEU 


es 


LAUTæ LEU, AUTRES GENS. \RR 


NEME DIS PAS 
ME MAISON 


QUE 
(| TAPPARTENT ! JE p'argtE 
FOUR L'APHIRER CHAQUE 
FS QUE JE PASSE 
PÉNANT. 


CR Gicue? Tu PARLES args) 


cs TAUX REPUITS P'ŒSTRO- 
ETDE PROGESTERONE, 
ouais. 


CREUSE | 1 
CEE FE | … 
ÉPiONS- LA ! 


TETE MAS \MPOBiPLE D'UTUSER LE MÊME, ESF 

LES PIQÜRES DE CORTIODES /QUE CE ( four OBSERVER CAR SUET D'EX 

PÉBILE À CONFONDUES AVEC DE = 
V'HÉROÏNE POURRAIENT LAÏSSER ENTENDRE 
QUE FILE À QUELQUES PROBLÈMES | 

| MAS CONFIRMENT BA REVAICHE À 

M THÉORIE see frs geou LA 

M FORAULE PU SSUMI SYNTHÉT ! 
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AOÏRA FARBE, 58 Aus, 
EX-MANNEQUIN , BÉNÉFICIE DEPUIS 


HUILE LE Tu 
PE L'AMAZONE 
BRÉSILIENNE : L'HUILE 


LUN 


NOUS AVONS ENGAGE 
UN “TRAVAILEUR SEXUEL", * 
CHARGE LE JOUER LES DERUE L'AUTHENTIQUE ÉCLAT PE 
PLOEOYS ET ICE LA Co LA JEDNEGE « À L'EXCEPT ON LES 
MATE CHAPNELEMENT. VÉS LE L'HUILE DE SÆSUMi, 
Ho SELON Wi IL S'AGT D'UNE 66 EN AGDES GRAS LOUE 
s Se he AS ET AUTRES SUBSTANCES 
AvVous- MÊMES QUE LE HAT EAVIRCH À L'ÉPLERME ANISTÉR EUSES 
FES CIRE EST STUTÉRANT SOUPE ET PÉUCAT. 


À nos amis lecteurs, libraires et marchands de journaux. 
A partir du mois prochain, pour des raisons légales, notre 
revue changera de nom et de logo de la façon suivante : 


comux CT 
Le Ai " RC LES 


LA REVUE DEMEURE LA MÊME 
Le numéro de parution et les séries de 
LA POUDRE AUX REVES 
seront en continuité de 
COMIX KISS COMIX. 


